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mieux que toute description une idtSe de ce qu'est l'ouvrage com-
plet et des services considerables qu'il peut rendre.

Toute societe ou section de la Groix-Rouge voudra completer le
materiel qu'elle prepare pour les cas de guerre ou d'intervention
en cas de conflits armSs en faisant l'acquisition d'un nombre suffi-
sant d'exemplaires de ce petit volume. Comme l'auteur le fait
observer a juste titre, ce materiel-la ne se deteriore pas, est tou-
jours utile et constamment pret a e^re employe.

M. Blaschke, qui accepterait avec reconnaissance egalement
toute subvention sous une autre forme, est pret a accueillir tout
vo3ii comme a repoudre a toute demande qui pourraient lui Stre
adresses.

Son adresseestM. Paul Blaschke, Friedrichshagen, pres Berlin.

LE PAV1LL0N SANITAIRE A L EXPOSITION DE NUREMBERG

On pouvait s'attendre, dans la patrie du regrette medecin
general Dr Port, a ce qu'une exposition de I'activit6 nationale
fournisse l'occasion d'appr^cier a sa valeur l'organisation sanitaire
bavaroise. Cette attente n'a pas ete d£cue et le pavilion de la
Croix-Rouge n'est pas une des moindres attractions de l'Exposition
de Nuremberg.

Une excellente ordonnance des objets exposes et la variete tres
grande de ces objets permet a chacun de se rendre compte de tout
ce qui a ete fait dans ce pays pour les cours sanitaires, en temps
de paix comme en temps de guerre. Le merite de cette organisation
revienl a M. le Dr Sigmund Merkel, Kolonnenfiihrer a Nuremberg,
qui a su faire valoir les differentes branches de l'activite' des services
sanitaires bavarois sous leur jour le plus favorable en meme temps
que le plus instruclif. G'est une lecon de choses unique pour les
Society's de secours de la Groix-Rouge et il n'y a nul douteque les
inte'ressSs, quels qu'ils soient, nationaux ou strangers, n'y aient
puise plus d'un enseignement salutaire.

L'improvisation des secours joue, comme bien on pense, un
role important dans cette petite exposition. Faute de place, le plus
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grand nombre des appareils exposes dans ce domaine le sont sous
un volume reduit, ce qui, du reste, n'enleve rien a leur clarte".
On y voit toutes especes de modeles de moyens de transport,
depuis le wagon de chemin de fer, d'un agencement aussi com-
mode generalement que perfectionne, jusqu'aux chariots si divers
et souvent si frustes que fournit la campagne. Les transports sur
eau ou a travers des cours d'eau, de meme que les nombreux
systemes de transports a bras, y sont represented aussi d'une faron
tres complete et Ton a lieu d'appr6cier le soin mis, par les infir-
miers qui ont confectionne ces petits modeles, pour reproduire
ties exactement et clairement les details de construction des appa-
reils a demontrer. Cette partie de l'exposition, en modeles reduits
au dixieme pour la plupart, est vraiment suggestive et fournit la
meilleure demonstration de l'activite (res productive des colonnes
sanitaires bavaroises, qui iivalisent entre elles de zele inventif.

Nous avons eu le plaisir de retrouver quelques modeles origi-
naux du medecin-general Dr Port; mais nous avons regrette de
ne pas rencontrer, dans cette exposition, une mention quelconque
evoquant, dans sa patrie, le souvenir du createur de l'improvisation
des moyens de secours en tant que melhode pratique d'enseigne-
ment des troupes sanitaires. Pour qui a connu l'activite de Port,
ses travaux, et surtout son devouement a la cause des blesses,
qui a e"te" Pinteret de toute sa carriere, tout, dans ce pavilion sani-
taire de l'Exposition de Nuremberg, proclamait son oeuvre teconde.
Mais, pour les non inities, le souvenir de Port eut merite moins
de discretion ; on croyail retrouver sa modestie en constatant le
silence fait antour de son nom a cette place. Ceci soit dit, du
reste, sans rien enlever au sens pratique qui a preside a cetle
jolie exposition sanitaire bavaroise ; et puis, sans doute, n'Stait il
pas bien necessaire, dans la patrie de Port et au moment ou son
activite vient a peine de s'eteindre, de rappeler celui que tout officier
et soldat sanitaire, de meme que tout secoureur volontaire de la
Croix-Rouge, a encore en pieuse meinoire, aussi bien comme me-
decin et comme militaire distingues que comme homme de bien.

Dr FERRIERE.


